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chØs de taille modeste : maisons individuelles, rØha-
bilitation� En � reprenant la main � sur les missions 
techniques et l�Øconomie de projet en collaboration 
avec nos partenaires de la maîtrise d��uvre ;
� �les relations avec les industriels et les entreprises 

(de l�artisan à l�entreprise gØnØrale) sont rØvolu-
tionnØes : catalogues numØriques, mise à disposi-
tion de � prØ-mØtrØs � aux artisans, travail collabo-
ratif sur plateforme�

Une belle soirØe à renouveler dans toute la France ! L�Unsfa, 
� Prescrire � et � BIM Prescrire � sont à votre Øcoute pour les 
organiser.

Lionel Blancard de LØry, vice-prØsident de l�Unsfa,  
prØsident des clubs � Prescrire � et � BIM Prescrire �

Le BIM est un nouvel enjeu que les 
architectes, l�ensemble de la maî-
trise d��uvre et la maîtrise d�ouvrage 
doivent � prendre à bras le corps �. 
La confØrence qui a eu lieu à l�Unsfa, 
sous l�Øgide du Club Prescrire, a per-
mis de dØmontrer que des maîtres 
d�ouvrage privØs s�Øtaient dØjà lancØs 
dans l�aventure et avaient utilisØ le 
BIM comme moyen de communica-
tion avec leurs architectes.
C�est une nouvelle � langue � commune 

à tous et qui va rØinventer les rapports de tous les partenaires 
à l�acte de construire ! 
Mais, comment avoir les mŒmes outils informatiques dans le 
cadre de projet ou parfois d�une rØgion à une autre ? Nous 
sommes architectes mandataires avec des bureaux d’Øtudes 
n�utilisant pas toujours les mŒmes outils informatiques.
Également, la loi MOP, formidable outil de dialogue et de nØ-
gociation entre architectes, maîtrise d��uvre et maîtrise d�ou-
vrage, doit intØgrer ce nouvel � outil- langage � dans la com-
plexitØ des contrats. Nous sommes dans une pØriode charniŁre 
dans laquelle les honoraires de maîtrise d��uvre se nØgocient 
durement et parfois sont � suicidaires � pour certaines agences 
qui les proposent à la baisse.
Sous prØtexte du BIM, ne bradons pas les rØmunØrations de 
la maîtrise d��uvre ! Lors de ce dØbat, on 1�a vu encore, des 
agences d�une certaine taille se sont permis le luxe de travailler 
à perte pour cette nouvelle expØrience, soyons prudents !!

L�architecture n�est pas un art de soliste et chacun, y compris 
les maîtres d�ouvrage, doit mesurer les nouveaux coßts induits 
par le BIM.
Pierre Chomette, architecte DPLG
responsable de � Chomette-Lupi et AssociØs-Architectes �, 
membre du CA D�AMO, Architecture et Maître ouvrage ; 
membre du Bureau de Betocib, architecte de MOA 
publique et enseignant

� La seule source de connaissance, 
c�est l�expØrience � (Albert Einstein).

En tant que maître d�ouvrage, mon rôle 
est de dØ�nir l�objectif et les besoins 
ainsi que les contraintes et exigences 
qui les accompagnent. C�est cette 
vision appliquØe au BIM que j�ai tentØ 
d�exprimer lors de mon retour d�expØ-
rience du 28 janvier 2016. Avec toutes 
les Øquipes, nous avons tentØ d�inno-

ver, nous nous sommes parfois trompØs, nous avons corrigØ tou-
jours� En partageant cette expØrience nous l�avons doublØe, 
nous l�avons confrontØe à d�autres et enrichie. Cette connais-
sance partagØe est la vocation des rencontres BIM PRESCRIRE et 
notre objectif est de la faire progresser rapidement.
Franz Namiach,
Directeur de la construction France Habitation � OGIF

Je souhaite remercier chaleureusement les deux in-
tervenants Franz Namiach, directeur de la construc-
tion de France Habitation et OGIF, et Éric Rullier 
de BETTEX, prØsident de CFD Immobilier, qui ont 
exprimØ leur point de vue sur le sujet Øpineux de la 
revalorisation du BIM par rapport à nos honoraires. 
Quelles conclusions en tirer :
� �la loi MOP est complŁtement compatible avec le BIM,
� �les maîtres d�ouvrages prØsents sont globalement favorables 

à rØmunØrer de nouvelles missions proposØes par les archi-
tectes : mØtrØs, management de la maquette numØrique, 
synthŁse, communication, gestion de la maquette numØ-
rique aprŁs livraison de l�ouvrage� ;

� �les architectes doivent considØrer le BIM comme une formi-
dable opportunitØ de reconquØrir en premier lieu des mar-
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Quel est l�intØrŒt du BIM pour le 
maître d�ouvrage ? Les rØponses sont 
multiples : visualisation 3D à l�Øchelle 
urbaine, suivi dynamique en phase 
APS-APD, exploitation de la maquette 
numØrique à titre commercial, gain 
de productivitØ et de qualitØ en phase 
projet, sans oublier les amØliorations 
apportØes dans la gestion future du 
bâtiment. Cette analyse a conduit notre 
sociØtØ à revoir son organisation in-
terne quant au suivi des projets par 

la mise en place d�un cahier des charges BIM compatible et 
l�intØgration d�un AMO BIM, mais aussi à adopter un nouveau 
mode de travail � Open BIM � qui met la maquette numØrique 
au centre d�un travail collaboratif. Ce virage, nous pensons que 
l�architecte doit Øgalement le prendre. Il y trouvera de vrais 
bØnØ�ces, confortant sa place centrale au c�ur du dispositif 
de conception et de production, avec des gains de producti-
vitØ, des missions plus complŁtes et mieux rØmunØrØes qui 
pourront avoir des prolongements au cours de l�exploitation 
de l�immeuble.
Éric Rullier, prØsident CFD Immobilier
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Cette confØrence du 28 janvier 2016 
prØsentait les diffØrents points de vue 
des acteurs du bâtiment, architectes, 
maîtres d��uvre�
Que de travail encore dans les mois, 
les annØes à venir ! L�architecture est en 
mouvement, les architectes, les maîtres 
d��uvre, les industriels s�activent, tra-
vaillent, s�interrogent. Chacun doit 

trouver sa place, dØ�nir son rôle, les industriels s�adaptent et les 
normes sont en train d�Œtre mises en place à diffØrents niveaux, 
europØen et nationaux.

La bonne nouvelle est que le BIM est un outil ! Il permet 
d�amØliorer la conception des ouvrages, de maîtriser les coßts 
et d�amØliorer la qualitØ.
Un beau programme qui dØmarre mais qui n�empŒche surtout 
pas l�architecte de crØer, d�imaginer ; les industriels de conce-
voir de nouvelles solutions pour les bâtiments de demain et de 
continuer leurs actions de prescription.
Liliane Durris,
leader Prescription et Communication Axalta Coating 
Systems France
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Le Syndicat des Architectes de Paris 
(SAP) a toujours anticipØ nos marchØs 
de demain. De l�ISO 9001 au CSPS et 
au HQE, il a su dØnicher les nouveau-
tØs et mettre en place les outils et les 
formations qui les accompagnent. 
La sØance sur le BIM organisØe par 
François Barbier, notre prØsident, et 
Lionel Blancard De LØry, prØsident 
de BIM Prescrire, s�annonçait comme 
un nouvel eldorado à conquØrir. J�ai 
toujours ØcoutØ depuis des annØes, 

avec attention ce que nous disaient Thierry Parinaud et 
Emmanuel Petit sur les IFC, les Øchanges de donnØes, les 
BATIBOX, etc� mais avec une certaine distance par rapport 
à ma pratique.
Benoît Senior nous a dressØ un tableau de ce qu�est le BIM 
aujourd�hui, quels enjeux dans la chaîne d�acteurs, quels bØnØ-
�ces nous pouvons en tirer, quelle urgence il y a à s�emparer du 
sujet pour les architectes.
Quelle ne fut pas ma surprise lorsque, au fur et à mesure des 
exposØs, je dØcouvrais que tout le travail effectuØ depuis des 
annØes par nos pionniers Øtait devenu une rØalitØ dans les 
agences les plus avancØes et surtout chez les maîtres d�ouvrage. 
Ils ont expliquØ comment ils utilisent la maquette numØrique 
dans leur appel d�offres, le gain de temps pour faire l�analyse 
des projets, comment ils les notent, comment ils l�intŁgrent 
dans leur process et l�intØrŒt qu�ils en tirent. 
Le public Øtait composØ de toutes les gØnØrations, du jeune 
confrŁre aux agences structurØes qui se sont ØquipØes, formØes 
et pratiquent le BIM au quotidien. 
Quelques phrases notØes au vol : “Les agences qui ne s’y mettent 
pas aujourd’hui n’existeront plus dans 3 ans !”, “Les places sont à 
prendre maintenant”, “L’Unsfa a négocié avec les éditeurs de logi-
ciels un kit BIM comprenant la formation et les outils”, “Les maîtres 
d’ouvrage attendent beaucoup de notre part pour recomposer 
l’équipe de maîtrise d’œuvre autour de ce nouvel outil.”, ”Les petites 
agences sont plus souples et adaptables pour opérer cette mutation ”, 
“ Les assureurs doivent en tenir compte pour baisser les primes car 
la démarche réduira les sinistres et les milliards de la non-qualité”, 
“ Les maîtres d’ouvrage doivent rémunérer ce travail à son juste 
prix, c’est dans leur intérêt”, “Le sujet est une rupture technologique 
dans nos process qui est décisif pour la profession.”
GØrard SØnior, architecte 


